
CELESTE

- Il faut s'y résigner.
- Oui, et que comptez-vous faire après ?
- Ce que je t'ai déjà dit. J'irai chez mon voisin et ami Téles-

phore Doiron, que son engagè vient de quitter. Il prendra aussi
Isidore au moins pour quelque temps. Il pourra nous occuper tous
deux, car il a beaucoup d'ouvrage en ce moment. Cela nous don-
nera le temps de nous reconnaître; puis, plus tard, nous aviserons à
autre chose, n'est-ce pas Céleste ?

- Certainement, le plus tôt possible.
- Alors, tu n'as pas changé d'idée ?
- Pourquoi voulez-vous que j'en change?
- Tu sais bien !..
- Je sais que je ne changerai pas : vous pouvez en être certain.
- Merci !
- Vous savez, il y a un proverbe qui dit " A quelque chose

malheur est bon. " Eh bien, je crois que le malheur immérité qui
vous frappe attendrira l'évêque en notre faveur et qu'il se laissera
fléchir. Vous savez que la conflrnation va avoir lieu prochaine-
ment dans notre paroisse. Ce sera pour nous une bonne occasion
de présenter de nouvelles requêtes à l'évêque.

Il y a bon espoir de réussir cette fois, mais occupons-nous du pré-
sent. Avez-vous des nouvelles de notre marchand, Altier ?

- Oui !
- Vous avez reuu une lettre de lui ?
- Oui !
- Et (lue vous (lit-il ?
- Il m'écrit qu'il est bien fâché de ce qui vient d'arriver; mais

qu'il ne pouvait pas éviter la catastrophe; que tout ce qu'il avait à
faire pour le moment, c'était de s'enfuir.

- Oi est-il ?
- A New-York. Mais il n'a pas l'intention de rester dans cette

ville. Il compte aller dans l'Ouest, et là tenter de nouveau la for-
tune. Il pense réussir et pouvoir m'envoyer bientôt de l'argent
pour m'aider à me tirer d'embarras.

- Ce sont de belles promesses en l'air, mais enfin, c'est toujours
une consolation. Vous m'avez dit que cet altier était un honnête
homme.

- Oui, je le considère toujours comme tel. S'il s'est enfui, c'est
que réellement, il ne pouvait pas faire autrement ; je suis certain
qu'il est parti avec fort peu d'argent en poche. Toutes ses pertes
proviennent de spéculations un peu hasardeuses et du mauvais sort,
mais non pas de mauvaise foi de sa part.


